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A P O S T O L

Monseigneur Saint Joseph

Le Révérend Père Barielle (+ 1er mars 1983), directeur 
spirituel à Ecône honorait tant l’Epoux de la Vierge Marie 
qu’il lui avait décerné ce titre épiscopal. Il avait pour lui 
une telle dévotion que le Bon Dieu, bien délicatement, l’a 
rappelé à Lui le premier jour du mois qui est consacré à 
saint Joseph.

Pour bien honorer ce grand saint pendant ce mois, nous 
disposons, entre autres prières, de ses litanies.

C’est à saint Pie X que nous en devons l’approbation 
officielle, le 18 mars 1909, dans le but « que tous les fidèles 
puissent imiter généreusement les vertus éminentes du 
gardien et nourricier de la Famille de Nazareth, et implorer 
son puissant secours ». Cette pensée du saint pape met en 
valeur la richesse des litanies, prière à la fois contemplative 
et suppliante : chaque invocation commence par énoncer 
un titre de gloire de saint Joseph ou par indiquer l’une 
de ses principales vertus, pour s’achever par la formule, 
vingt-six fois répétée, « priez pour nous ». La structure 
même de cette prière nous invite donc à « imiter » et à 
« implorer ».
Le plan des litanies est simple :

Mission terrestre de saint Joseph
Après les deux invocations initiales (illustre descendant 

de David, lumière des patriarches), on évoque le rôle du 
saint sur cette terre à l’égard de Notre-Dame (époux de la 
Mère de Dieu, chaste gardien de la Vierge), de l’Enfant Jésus 
(nourricier du Fils de Dieu, zélé défenseur du Christ) et de la 
Sainte Famille (chef de la Sainte Famille).

Vertus de saint Joseph

Dieu, qui donne la grâce en même temps que la mission, 
a orné saint Joseph de toutes les vertus nécessaires au bon 
accomplissement de sa très haute mission. On souligne 
successivement, par des superlatifs (Joseph très juste) sa 
justice, sa chasteté, sa prudence, sa force, son obéissance, 

+ Evangile de Jésus-Christ, selon le pape François

Note de la rédaction : ‘Amoris lætitia’ ayant ouvert la 
porte à la communion pour les divorcés ‘remariés’, le 
combat fait rage entre cardinaux depuis quelques mois, 
autour de ce texte papal. Nous avons reçu un texte d’un 
prêtre qui, bien que conciliaire, dénonce le nouvel 
évangile de François. Le voici : c’est une contrefaçon du 
véritable Evangile...

« Malheur à celui par qui le scandale arrive... », fût-il pape.

En ce temps-là, les disciples vinrent trouver Jean-
Baptiste et lui dirent : « Nous avons entendu dire 

que Hérode vit avec la femme de son frère. Allons le 

trouver pour lui montrer son péché. »

Le Baptiste, indigné, répondit : « Qui suis-je pour 

juger ? Si vous ne devenez pas miséricordieux, 

vous serez tous suspens a divinis. Venez plutôt et 

discernons. »

Ils se mirent donc résolument en marche vers 
Jérusalem. Or, voici que Hérode rentrait dans la 
ville. Il vit Jean venir à sa rencontre et ordonna aux 
porteurs de s’arrêter. Jean lui dit alors : « J’ai entendu 

dire que tu vivais avec la femme de ton frère. La 

doctrine ne te le permet pas, mais ne t’inquiète pas, 

la pastorale peut tout arranger. Aurais-tu donc déjà 

tenté de faire un discernement sur la manière dont 

tu vis ? » Le roi répondit à Jean-Baptiste : « Oui, 

Hérodiade et moi avons réfléchi et pensons que nous 
ne commettons aucun péché. » « Bien, s’exclama 
le Baptiste. Si, en conscience, vous ne pensez pas 

commettre de péché, alors il n’y a pas de péché. » Et, 
se tournant vers les disciples, il leur dit : « En vérité, 

je n’ai jamais vu une telle foi adulte en Israël ».  

Le roi Hérode garda auprès de lui la femme de son 
frère, et Jean-Baptiste garda la tête sur les épaules, 
et tous vécurent heureux. Sauf le frère de Hérode, 
mais... on ne peut pas contenter tout le monde.

Acclamons la Parole de Dieu !
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sa fidélité, sa patience, son amour de la pauvreté. 
On voit encore en lui le modèle des travailleurs et la 
gloire de la vie de famille.

Mission « posthume » de saint Joseph

Il s’agit de son rôle dans le Ciel vis-à-vis des 
chrétiens : il est le gardien des vierges et le soutien des 
familles ; le consolateur des malheureux, l’espérance des 
malades et le patron des mourants. On l’invoque enfin 
comme terreur des démons et comme protecteur de la 
sainte Église.

Cette mission céleste de saint Joseph est la 
continuation de sa mission terrestre : il « passe son 
Ciel à faire du bien sur la terre », et le bien qu’il fait du 
haut du Ciel est dans le prolongement du bien qu’il a 
fait sur cette terre.

Ainsi, il est le gardien des vierges parce qu’il a été 
le gardien de la Vierge, dont la beauté surnaturelle 
se reflète particulièrement dans le cœur des vierges 
consacrées à Dieu. Celles-ci sont nommées en premier 
lieu, avant les familles : on peut y voir un rappel de 
la supériorité de la virginité consacrée sur l’état de 
mariage. Sachons demander à saint Joseph « beaucoup 
de saintes vocations religieuses », paratonnerres pour le 
monde.

Saint Joseph est le soutien des familles parce qu’il a 
été le chef de la Sainte Famille. Il bénit d’autant plus 
une famille chrétienne qu’il découvre en elle une 
image plus fidèle de la Famille de Nazareth. Pour 
bien profiter de la protection de saint Joseph, que les 
familles s’efforcent de ressembler toujours plus à la 
Sainte Famille, de vivre selon l’esprit de Nazareth. 
Chaque membre de la famille peut s’inspirer de 
son exemple : le père de famille s’adressera au 
modèle des travailleurs et lui demandera le secret 
du difficile équilibre entre la vie familiale et la vie 
professionnelle ; la mère de famille recourra souvent 
à ce miroir de patience ; et les enfants imiteront surtout 
Joseph très obéissant.

Saint Joseph est le protecteur de la sainte Église parce 
qu’il a été le zélé défenseur du Christ. Car l’Église est 
le Corps mystique du Christ ; le Christ et l’Église, 
« c’est tout un », disait sainte Jeanne d’Arc. Aussi saint 
Joseph, « après avoir autrefois arraché l’Enfant Jésus 
au péril de la mort, défend aujourd’hui la sainte Église 
de Dieu des embûches de l’ennemi et de toute adversité ». 
En cette période si troublée, où la crise dans l’Église 
se prolonge et s’aggrave, « allons à Joseph » et 
supplions-le ardemment : protecteur de la sainte 
Église, priez pour nous !

Abbé Dominique Rousseau

Acte de consécration

de la Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X

à saint Joseph, patron de l’Église 
catholique.

19 mars 2013

Ô glorieux saint Joseph, époux de la 
Vierge Immaculée, père nourricier du Fils 
de Dieu, établi chef de la Sainte Famille 
et constitué patron céleste de l’Église 
catholique ;

Vous dont la foi triompha du doute, dont la 
justice égala la chasteté, l’obéissance servit 
la sagesse, la force accompagna la prudence 
et la magnanimité rivalisa avec l’humilité ;

Vous le modèle de ceux qui sont voués au 
travail, l’assurance de ceux qui sont jetés dans la 
bataille, la terreur des démons déchaînés contre l’œuvre 
du Rédempteur ;

Vous qui avez employé toute la ressource de vos vertus 
à soustraire à des périls extrêmes le Dieu fait homme, et 
qui du haut du ciel couvrez de votre protection son Corps 
mystique, sujet aux attaques sans cesse renaissantes de ses 
ennemis ;

Tournez vos yeux sur cette petite portion du Troupeau de 
Jésus-Christ, qu’un dessein inscrutable de Dieu a suscitée 
pour sauvegarder le sacerdoce et la foi catholiques.

Consciente de son néant et animée d’une confiance 
sans limite en votre puissant patronage, ô bienheureux 

patriarche Joseph, la Fraternité Sacerdotale 
Saint-Pie X se consacre à vous, avec tous ses 

membres et toutes ses entreprises, afin de 
magnifier vos gloires et vos vertus.

Daignez en retour, ô très généreux 
dispensateur des largesses du Roi de 
gloire, faire éprouver à cette petite 
famille les mêmes bienfaits que votre 
paternité distribue à toute l’Église : 
veuillez la tenir vôtre, la maintenir 
fidèle à ses statuts, lui faire vivre 
et rayonner le Sacrifice de l’autel, 
l’enrichir de vie intérieure, en établir les 

membres dans la sainteté et la chasteté de 
leur état, la fortifier dans ses saints labeurs 

apostoliques, la conduire dans le combat de 
la foi, déjouer les pièges de l’Ennemi et lui 

faire utilement servir l’Église.

Daignez enfin, ô notre fidèle intercesseur, faire de cette 
modeste légion de rebâtisseurs un ferme soutien du Pontife 
romain dans sa fonction de confirmer ses frères dans la 
profession de foi, claire et entière du bienheureux Pierre : 
Tu es Christus, Filius Dei vivi.

Ô vous providentiellement placé tout près de Marie 
Reine, puissions-nous, grâce à votre irrésistible médiation 
auprès de Jésus, Souverain prêtre et Roi d’éternelle gloire, 
vivre et prêcher dans toutes leurs conséquences les plus 
concrètes la divinité, le sacerdoce et la royauté de ce 
même Jésus-Christ, qui avec le Père et le Saint-Esprit vit 
et règne, Dieu dans les siècles des siècles.

Ainsi soit-il.
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Aide matérielle aux Capucins de Morgon

Avec l’arrivée du Carême, nous tendons la main 
pour les Capucins.

Pour rappel (cf. Apostol de février), voici une 
suggestion de produits :

- Conserves de légumes et de poisson (pas de 
viande) ;

- Produits de première nécessité non 
périssables : sel, poivre huile, vinaigre, farine, 
sucre, thé, café, lait concentré en conserve ;

- Produits d’entretien : balai, pelle, lessive, 
éponges, liquide vaisselle, sacs poubelles toute 

taille, alcool ménager, détergent sol et sanitaires, 
gants ;

- Si vous souhaitez vous débarrasser de linge 
encore en bon état : torchons, couvertures de 
couleur foncée.

Merci de déposer vos offrandes dans les 
chapelles, avec mention : ‘pour les Capucins’.

Couvent Saint-François
Morgon

69910 - Villié-Morgon

  FaBrègueS iNFoS ...
       ... jaNvier - Février - MarS 2017

 � � �

... La parole est donnée au prieuré et à l’ école dans le bulletin municipal ... �
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FACE À LA MER

Entre l’étang du Prévost et celui de Pierre Blanche, 
relié à la terre par une digue de près d’un kilomètre, 
séparé de la mer Méditerranée par la plage du Pilou, le 
domaine de Maguelone. S’il est aujourd’hui exploité par 
les Compagnons de Maguelone, si la cathédrale Saint-
Pierre-et-Saint-Paul donne l’impression d’un vaisseau 
échoué et abandonné aux attaques des vents marins, 
il n’en a pas toujours été ainsi. Cette petite île d’une 
trentaine d’hectares, d’origine volcanique, a été occupée 
épisodiquement par les hommes avant de connaître son 
heure	 de	 gloire	 puis	 son	 abandon,	 et	 enfin,	 un	 regain	
d’intérêt permettant de sauver au moins une partie de la 
cathédrale et de redonner vie à l’île.

Avant l’ère romaine, l’îlot ne semble pas avoir été habité 
de façon permanente. Mais à partir du IIème siècle av. J.C., 
les	hommes	s’y	installent	définitivement	même	si	de	façon	
très modeste. Des indices datant du Vème siècle ap. J.C. 
montrent une extension de la ville sur près de la moitié de 
l’île. A la chute de l’Empire romain (476), les Wisigoths 
s’emparent de l’île et la religion chrétienne s’étend peu 
à peu. Au VIème siècle, 
un évêché y est créé. 
Pourquoi mettre le siège 
de l’évêché sur ce petit 
bout de terre battu par 
les	 flots,	 loin	 de	 la	 Via	
Domitia, artère de tous les 
échanges dans le sud de la 
Gaule ? Tout simplement 
car sa position était plus 
défendable face aux 
différentes attaques dans 
cette époque de troubles. 
L’île sera prise par les 
musulmans aux mains 
desquels tombe toute la Septimanie en 719. Maguelone 
devient Port Sarrasin et des aménagements sont faits 
pour que les bateaux puissent accoster et décharger leurs 
marchandises. Mais les Francs ne l’entendent pas de 
cette oreille. En 732, Charles Martel écrase les Sarrasins 
à Poitiers et la reconquête commence. La première 
cathédrale, transformée en mosquée, sera détruite par les 
Francs. Dès cet instant, le site reste à l’abandon pendant 
environ trois siècles et semble devenir un repaire de 
pirates. L’évêque s’installe à Melgueil (auj. Mauguio).

En 1040, l’évêque Arnaud décide de reconstruire une 
cathédrale	 et	 d’édifier	 un	 ponton	 de	 bois	 reliant	 l’île	 à	
la terre ferme. Pour éviter les pillages, des remparts sont 
construits, puis un cloître, puis des tours et encore une 
enceinte de remparts. La cathédrale est devenue une 
formidable forteresse. Lorsque le pape Urbain II, fuyant 
Rome, s’arrête à Maguelone, il est tellement charmé par 
le site qu’il nommera la cathédrale « deuxième cathédrale 

après celle de Rome », lui accordant le privilège de porter 
sur son blason les clés de Saint-Pierre, emblème de la 

papauté. En 1085, l’île devient même propriété du Saint-
Siège. Quelques papes y trouveront refuge lorsque des 
troubles les forceront à quitter l’Italie. C’est l’apogée de 
Maguelone, apogée qui va durer cinq siècles, jusqu’à ce 
que le siège épiscopal soit déplacé à Montpellier, en 1536, 
ville alors en plein développement. Mais en attendant, les 
évêques	 de	 Maguelone	 édifient	 une	 nouvelle	 cathédrale	
plus vaste, dotée d’un cloître à deux étages, de logis pour 
l’évêque et les chanoines, ainsi que de nouveaux bâtiments 
afin	d’assurer	une	plus	 large	hospitalité,	mais	également	
quatre tours de défense. Nous retrouvons les différentes 
étapes et les noms des évêques bâtisseurs dans la « Vieille 
Chronique de Maguelone ». Pendant la Croisade des 
Albigeois, Maguelone restera un bastion de la Papauté.

Malheureusement, lorsque le transfert du siège épiscopal 
se fera à Montpellier (1536), l’île et ses bâtiments ne 
trouveront pas meilleurs repreneurs que les huguenots 
(1562).	 Ils	 en	 seront	 finalement	 chassés	 par	 l’armée	
royale	 mais	 non	 sans	 dégâts.	 Richelieu	 fit	 détruire	 les	
fortifications	(1632)	dont	les	pierres	seront	utilisées	pour	
la construction du canal du Rhône à Sète. La cathédrale 
mutilée sera vendue comme bien national à la Révolution 
puis classée comme Monument historique en 1840. 

En 1852, Bonaventure 
Fabrège acquiert le 
domaine de Maguelone 
et en commence la 
restauration. Mais c’est 
surtout	 son	 fils	 Frédéric	
qui sera le sauveur de 
la cathédrale. Il fait 
faire des fouilles pour 
retrouver les fondations 
des bâtiments antérieurs, 
il restaure la cathédrale, 
relève les autels et les 
tombeaux des évêques 

de	Maguelone,	réédifie	la	chapelle	Saint-Blaise	et	plante	
sur l’île, alors presque entièrement dénudée, toutes sortes 
d’arbres méditerranéens. Le 14 juin 1875, le Cardinal de 
Cabrières rend la cathédrale au culte. En 1949, le domaine 
est	rendu	au	diocèse	de	Montpellier	par	la	fille	de	Frédéric	
Fabrège. Aujourd’hui, ce sont donc les Compagnons de 
Maguelonne qui gèrent le site. Ils le mettent en valeur par 
l’ostréiculture	 et	 la	viticulture	 afin	de	 faire	vivre	 ce	 site	
historique et de perpétuer le patrimoine.

Pour ce qui est des bâtiments, je vous laisse la joie d’aller 
les découvrir en famille si ce n’est déjà fait. On peut s’y 
promener à pieds ou à vélo si l’on passe par Villeneuve-
lès-Maguelone (attention à l’horaire de fermeture de la 
passerelle), ou même en voiture depuis Palavas-les-Flots. 
Un	petit	pique-nique	au	milieu	des	flamands	 roses	et	de	
jolies aigrettes peut être envisageable, arrosé du vin de 
la propriété. Celle-ci vaut donc la peine d’y aller. Pour le 
vin, il semblerait que de gros progrès ont été faits. Ce sera 
à votre tour de raconter…

Abbé François Brunet de Courssou



Apostol FSSPX - Mars 2017 - p. 5

Le fond d’un problème

L’homme a une capacité étonnante à maquiller la 
réalité… et ce non seulement pour les autres, mais aussi 
à ses propres yeux. Et plus encore lorsque cette réalité 
est la vie chrétienne, réalité surnaturelle inaccessible à 
nos sens, et donc facilement sujette à l’illusion d’un beau 
maquillage intellectuel. Pour un peu on aurait presque envie 
de se canoniser parfois, dans le secret de sa conscience ! 
Autrement dit : il n’est pas rare de se mentir avec une 
bonne foi extraordinaire, pour nous faire croire que notre 
vie chrétienne se porte bien et que Dieu est content de 
nous. Le seul inconvénient est que nous nous sommes 
bien gardés de consulter le Seigneur sur cette opinion…

La réalité est hélas souvent bien différente, et il nous 
faut régulièrement faire tomber l’épaisse couche de 
maquillage que nous mettons sur notre âme, sous peine 
de s’illusionner.

L’un des révélateurs impitoyables du degré de ferveur 
de la vie chrétienne est la générosité dans le sacrifice. 
Très souvent le poids de nos défauts et le démon nous 
susurrent habilement de nous ménager, de nous freiner, 
d’esquiver	 le	 sacrifice.	A	 terme,	 on	peut	 devenir	 ce	 que	
le Père Garrigou-Lagrange 
O.P appelle un nain dans la vie 
spirituelle. Quelqu’un qui aurait 
dû grandir, mais qui ne l’a pas 
fait, sauf qu’ici cette lacune est 
volontaire. Sans doute, il peut y 
avoir de vraies raisons de ne pas 
faire	 tel	 sacrifice	 (par	 exemple	
une raison médicale pour ne pas 
se priver de tel aliment), mais 
bien souvent la raison de fuir le 
sacrifice	 est	 futile.	 Nous	 sommes	 tous	 confrontés	 à	 des	
suggestions plus ou moins habiles qui révèlent sans fard, 
si on y consent, un manque dramatique de générosité dans 
le	sacrifice.	La	mesquinerie	nous	fait	même	compter	nos	
efforts	quand	nous	en	faisons,	pour	nous	jeter	des	fleurs	!	
Ste Thérèse d’Avila, s’adressant à ses sœurs carmélites et 
parlant des âmes très ordonnées dans leur extérieur mais 
qui n’ont pas encore osé entrer dans le vrai sentier de la 
perfection, déclare : « Elles usent d’une grande discrétion 

dans la pratique des pénitences, pour ne pas nuire à leur 

santé. Ne craignez pas qu’elles se tuent. Leur raison est 

encore très maîtresse d’elle-même (…). Je voudrais plutôt 

que notre raison nous montrât que nous ne devons pas 

nous contenter de servir Dieu de cette sorte, en marchant 

toujours à pas comptés, car nous n’arriverions jamais au 

terme du chemin. » (Le château intérieur, IIIe Dem., Ch.2, 
p. 856-857). Voilà le langage d’une mère qui ne cherche 
pas	à	nous	préserver	du	sacrifice	en	nous	laissant	dans	nos	
confortables chaussons spirituels. 

Le fond du problème chez beaucoup d’âmes, et la 
raison pour laquelle elles ne progressent plus malgré une 
belle régularité dans leur vie chrétienne, c’est justement ce 
manque de générosité. Comment cela ? En raison de cette 

grande loi de vie spirituelle : Dieu se donne dans la mesure 
où nous nous donnons à lui. A vrai dire Dieu a l’initiative : 
il n’attend pas les bras croisés que nous fassions des 
sacrifices,	 il	 nous	 sollicite	 intérieurement	pour	 les	 faire,	
et en fonction de notre générosité à correspondre à ses 
inspirations, il donne de nouvelles grâces. Mais comme la 
grâce est invisible, le risque est grand de faire un gâchis 
en rendant inutiles, l’une après l’autre, les inspirations de 
Dieu.	Celui-ci	nous	laisse	alors	nos	défauts.	La	difficulté	
c’est que tout cela se joue dans notre quotidien le plus 
banal, sans manifestation extraordinaire. Pas d’ange 
gardien nous apparaissant pour nous donner une idée 
sur notre résolution de carême, pas de vision de Notre-
Seigneur	 nous	 demandant	 de	 sacrifier	 (par	 exemple)	 les	
nombreuses heures perdues devant un écran. Seulement 
les circonstances de notre vie à l’extérieur (les remarques 
de son conjoint, exemple au hasard), et les mouvements 
de la grâce à l’intérieur. Si l’on attend autre chose, on 
risque d’attendre longtemps, et d’expier des lâchetés sans 
nombre dans l’autre vie.

Quel remède ? D’abord changer « d’échelle de valeurs » 
comme on dit. On agit trop avec sa raison éclairée par une 
prudence trop humaine. Ex : « Cette plaquette de chocolat 

m’est nécessaire, j’ai eu une dure journée. Et 

puis j’ai besoin de fer. » Il nous faut agir avec 
notre charité éclairée par les dons du Saint-
Esprit. Facile à dire, je vous l’accorde ! Mais 
ne croyez pas que cela va vous expédier à 
l’hôpital le plus proche dans les mois à venir, 
anémié par le jeûne, les veilles et les privations : 
le Saint-Esprit ne veut pas notre destruction, 
mais	notre	 sanctification.	La	vérité	est	que	 le	
sacrifice	nous	épanouit,	car	il	nous	détache	de	
choses qui gênent notre liberté intérieure. Anne 

de	Guigné,	petite	fille	morte	à	11	ans,	disait	:	« On a bien 

des joies sur la terre, mais elles ne durent pas. Celle qui 

dure, c’est d’avoir fait un sacrifice ».

Ensuite trouver une vraie motivation. Pas facile de se 
sacrifier	lorsqu’on	n’a	pas	de	but	précis.	Alors	rappelons-
nous tout simplement le grand motif donné par la Sainte 
Vierge à trois petits enfants dans un hameau perdu du 
Portugal : « Beaucoup d’âmes vont en enfer parce qu’elles 

n’ont personne qui prie et qui se sacrifie pour elles. » Pie 
XII n’avait pas un autre langage dans Mystici Corporis : 
« Mystère redoutable certes et qu’on ne méditera jamais 

assez : le salut d’un grand nombre d’âmes dépend des 

prières et des mortifications volontaires, supportées à cette 
fin, des membres du Corps mystique de Jésus-Christ ». 
Voilà	un	puissant	motif,	lorsque	le	sacrifice	est	dur.

Nous allons vivre peut-être l’un des Carêmes les plus 
importants de l’histoire pour l’Eglise et pour le monde. 
Soyons-en sûrs : de notre générosité ou de notre lâcheté 
dépend non seulement notre ferveur, mais aussi le salut ou 
la perte de certaines âmes. Dieu veut compter sur nous, ne 
le décevons pas.

Abbé Guillaume Scarcella
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La bonne volonté

Une phrase de Shakespeare attise notre curiosité : « Mon corps est un jardin, ma volonté est son jardinier. » 
Les éducateurs toujours à la recherche de moyens pour tirer les enfants vers le haut, pourraient-ils s’appuyer 
sur cette disposition ? Poser la question c’est déjà y répondre d’autant que Louis Deniset écrit de son côté : 
« En éducation, le plus important chez l’élève est la bonne volonté ! »	Goethe	le	rejoint	en	l’affirmant	par	son	
contraire : « la mauvaise volonté défigure tout… ».

N’est-il pas triste, en effet, de voir une personne changer de convictions, d’attitude, de choix au gré des 
circonstances ou de ses rencontres ! Talleyrand, le ministre qui servit tant de régimes en est certainement 
l’un des représentants les plus illustres… Comment inculquer à nos enfants cette force de caractère ? En 
commençant par leur apprendre à choisir, donc à renoncer… C’est une épreuve qui s’amorce déjà avec le 

choix du dessert car les grandes choses commencent d’abord par des petites 
suivant le mot du Seigneur : « Qui est fidèle dans les petites choses, est fidèle 
dans les grandes… » (Lc 16,10). Il sera donc inutile d’offrir la tarte après le 
choix	du	yaourt	 !	Elle	 implique	 aussi	 une	 réflexion	car	 ici,	 on	 se	méfie	de	
l’impulsivité, source de changements et de renoncements. En effet, la volonté 
suppose la continuité. Mais la volonté n’est pas l’entêtement et leur faire 
découvrir	les	vertus	de	la	souplesse	sera	profitable	à	tous…	Roland,	le	célèbre	
neveu	de	Charlemagne	n’y	succomba-t-il	pas	en	refusant	de	souffler	le	cor	qui	
l’eût sauvé avec les autres preux ? De même, on prendra soin de distinguer 
la	volonté	du	caprice	qui	est,	par	définition,	irréfléchi	et	irrésolu	!	Permettez-	
moi	de	souligner	quatre	moyens	pour	parvenir	à	nos	fins.

Ne pas hésiter à demander aux enfants, tout en les encourageant, des choses 
un peu difficiles. Evidemment on prendra soin qu’elles soient bien adaptées 

à leur âge, à leur force.

Le deuxième moteur sera de valoriser la grandeur d’âme en leur 
proposant de bons modèles. Les livres d’histoire tout comme la vie des saints 
fourmillent d’applications pratiques. L’épopée vendéenne, le Marquis de 
Montcalm, saint Tarcisius qui ne cédèrent en rien aux menaces, en sont des 
illustrations.	Ces	 nobles	 sentiments	 reflètent	 d’ailleurs	 les	 propres	 désirs	

de nos enfants révélés merveilleusement dans leurs jeux. D’instinct, les enfants revêtent avec gourmandise 
le	déguisement	de	Bayard,	de	Robin	des	Bois,	de	nobles	figures	et	délaissent	ceux	du	traître	Ganelon	ou	du	
perfide	Prince	Jean...	Cette	possibilité	est	l’alliée	de	l’adulte	!

Un troisième moyen paraît être de faire appel à son héroïsme. « On sait que c’est difficile mais tu peux le 
faire… »	Quelle	fierté	pour	lui,	de	constater	qu’il	a	réussi	à	dépasser	sa	paresse,	sa	rancœur	son	dégoût…	
Cependant on ne saurait ni abuser ni proposer des choses insurmontables ou insupportables.

Enfin,	 l’exemple ! comment pourrait-il vivre de cette qualité s’il avait sous les yeux des adultes qui se 
plaignent sans cesse, qui renoncent facilement ou qui trichent avec aisance ? Avec les enfants, tout se tient ! 
Quelles	sont	les	bénéfices	?	Cette	faculté	permet	une	ouverture	plus	grande	donc	des	liens	de	confiances	plus	
solides, elle renforce aussi l’intérêt et l’attention de l’enfant.

Vous	le	savez	bien,	connaître	n’est	pas	adhérer.	Il	est	donc	sage	de	cultiver	une	volonté	de	conviction.	Enfin,	
la constance lui permettra d’aborder son avenir avec quelques atouts dans son jeu. N’est-ce pas nécessaire 
pour fonder une famille ou songer à une vocation ?

 Résumons en trois mots ! Il tendra vers :
  la générosité,
   l’application et
	 	 	 	 la	fidélité	au	devoir.
La	volonté	tranquille	mais	efficace	ne	peut	qu’embellir	une	âme,	donc	enrichir	une	personnalité.

Un beau programme !

Frère Pascal

« Les uns et les autres ont-ils trouvé 

cette force en eux-mêmes et non 

dans le Seigneur, leur Dieu ? »

Les Confessions.  St Augustin
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 C h R o n i q u E  D E  n o s  C h A p E l l E s ... Frère pascal

Un mot pour qualifier les soirées des mardi 17 
(Perpignan) et mercredi 18 janvier (Fabrègues), un 
succès ! La conférence-débat autour du docteur Dickès 
fut un succès par le nombre des participants, une 
soixantaine de personnes à chaque endroit, mais aussi 
par le sujet traité avec art et bonne humeur malgré 
un sujet pas forcément joyeux : « La fin de l’espèce 
humaine »… La galette offerte à la fin, y contribua 
pleinement aussi…

Après une messe demandée par les légitimistes 
perpignanais, nous sommes le 21 janvier ! Nous 
prions donc pour le roi Louis XVI ! Les abbés Quigley 
et Scarcella les retrouvent pour un repas. Ensuite, une 

conférence illustrée par la vie exemplaire de Godefroy de Bouillon, retient leur attention. Au prieuré, nos prières 
montent aussi en souvenir de ce monarque et de sa famille. Cependant le verset 40 du poème envers Rome, 
me revient en mémoire ! « La loi de la renaissance c’est de puiser sa force dans le malheur. » Rutilius Namatianus 
qui vécut juste avant les invasions barbares, nous montre à sa manière, l’espoir qui doit être le nôtre après les 
événements tragiques de 1793 qui frappent douloureusement nos convictions !

Dans un mois, le 4ème dimanche après l’Epiphanie, l’abbé de Courssou nous indiquera au cours de son 
sermon où il faut d’abord porter nos regards dans les moments agités par les flots : « Habemus ad Dominum. »

La preuve de notre appropriation de cette idée ? L’école de notre bonne ville catalane, mettant en pratique cette 
espérance, progresse sans effets tapageurs ! On le sait, le bien ne fait pas de bruit… Merci, les institutrices !

Les jeunes de nos chapelles ont bien de la chance car ce samedi 28, l’abbé Quigley leur a concocté une sortie 
exceptionnelle aux multiples facettes ! Don de soi, par une animation chorale dans une maison de retraite 
de Perpignan suivie d’une visite culturelle au château de Salses avec, après un pique-nique chaleureux, une 
séance de patinoire… Tout un programme rehaussé, on s’en doute par un bouquet spirituel. Le même jour, 
d’autres fidèles, bravant la pluie, proposent leurs services au prieuré. En fin de compte, je ne sais qui a le plus 
de chance entre ces jeunes en vadrouille et notre petit monde en bleu de travail car le sanglier préparé et servi 
par ces dames, valait toutes les peines du monde… Merci !

Bien sûr, nos chapelles suivent pieusement les offices du premier vendredi du mois, d’autant que celui-ci 
coïncide avec le 2 février, fête de la Purification… Impossible de ne pas faire un petit effort ! Le lendemain, la 
ferveur ne se dément pas car nous suivons les dévotions du premier samedi du mois. Dans la journée des bruits 
de ponceuse ont accompagné les premiers pépiements 
des oiseaux. Des volets sont remis à neuf par des 
jeunes bien courageux et efficaces !

Il pleut ce dimanche 5 février, bon ! Cela n’arrête 
pas nos joyeux jeunes qui nous vendent leurs 
productions culinaires. Hum ! Plus sérieusement, 
dans nos sanctuaires, les chants se font entendre, 
des petites flammes se déplacent dans les allées… 
La belle cérémonie de la bénédiction des cierges 
déploie son antique liturgie. Nos fidèles reçoivent 
cette bougie avec toute la modestie possible.

Les vacances 
sonnent pour 
nos élèves ce 
vendredi 10.

Soyons optimistes, les qualités suivantes devraient leur être attribuées 
comme Chateaubriand a pu les attribuer au prince Charles-Louis Napoléon, 
futur Napoléon III : « (…)  Instruit, plein d’honneur… »

A bientôt !
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CARNET PAROISSIAL

Ont été régénérées de l’eau du baptême

Selena Vauthier, le 11 février (Fabrègues)
Charlotte Aguilhon, le 12 février (Fabrègues)

ADORATION PERPÉTUELLE

Instituée par le Supérieur 
général en 1989, cette 
adoration a un but quadruple :

- La victoire sur les ennemis 
intérieurs et extérieurs de 
l’Eglise
- Le retour de Rome et 

des évêques à la tradition 
de l’Eglise et à la foi de nos 
pères
-	La	sanctification	des	prêtres	

et des candidats au sacerdoce
- L’éveil de nombreuses 

vocations sacerdotales et 
religieuses.

L’adoration aura lieu
le dimanche 12 mars

à Narbonne

PÈLERINAGE DU DOYENNÉ

NOTRE-DAME DE

MARCEILLE

SAMEDI 18 MARS

1917 - 2017

Il y a cent ans, Fatima

8h : départ de la marche •	
depuis l’école Saint-Joseph 
des Carmes

11h30 : messe au domaine des •	
Moulis (Villarzel-du-Razès)

18h30 : arrivée au sanctuaire •	
Notre-Dame de Marceille et 
dévotions

Kermesse - Perpignan
Samedi 13 mai

Chapelle de Juhègues
Toreilles

Réservez dès à présent la date,

venez nombreux !

→ Précisions dans le bulletin d’avril

a n n o n c e s  d i v e r s e s

CONFÉRENCE

AU PRIEURÉ

M. JEAN-JACQUES DOUCET

« La Sixième Heure et les versets 

colériques du Coran »

Lieu : Prieuré St François de Sales

 Fabrègues

Date : mercredi 22 mars à 20h30

Venez nombreux !

QUELLE DATE ?
→ 22 MARS

DENIER DU CULTE 2017

que donner concrètement ? A titre indicatif : 1% du salaire annuel.
Que chacun donne selon ses moyens et de bon cœur.

Un reçu fiscal peut être également envoyé sur simple demande.
Les dons sont déductibles des impôts dans la limite de 6% du revenu.

Une enveloppe est insérée dans ce bulletin.
pour votre générosité, nous vous disons un sincère merci !

Passage du
Supérieur de District 

à Fabrègues

Monsieur l’abbé 
Bouchacourt sera 
présent au Prieuré du 
dimanche 19 au mardi 
21 mars.



 1er vendredi - 3 mars : Messe à 18h30.
 1er samedi - 4 mars : Messe à 9h puis catéchisme.

 Louveteaux/louvettes : Claire Cathala : 06 41 01 53 53.  

Premier samedi du mois.

 Adoration perpétuelle : dimanche 12, de 10h30 à 
16h (voir p. 8).

 Cercle de Tradition : vendr. 17 à 19h15 : Abbé Brunet 
de Courssou.

 Soutien pour les écoles Fabrègues - Perpignan : 
quête le dimanche 19.

 Chemin de Croix durant le carême : vendredis 3, 
10, 17, 24 et 31 mars, à 18h.

 1er vendredi - 3 mars
- Boirargues : Messe à 8h.
- Fabrègues : Heure sainte à 18h. Messe avec orgue à 19h.

 1er samedi - 4 mars :
- Boirargues : Messe à 8h.
- Fabrègues : Heure Sainte à 18h. Messe avec orgue à 19h.

 1er dimanche : Quête pour l’entretien du Prieuré.

 Catéchisme des adultes : le mercredi à 19h15.
Thèmes de l’année : Les Evangiles (Abbé Rousseau)
  La Messe (Abbé Brunet de Courssou)

 Catéchisme des enfants le mercredi : 8 et 22 à 14h30. 
Abbé Quigley / Frère Pascal
 Randonnée pédestre : samedi 11. Départ du Prieuré 
à 9h. Le Domaine du Gallardet.
 Cercle des Étudiants : les mardis 7 (Ab Quigley) et 
21 (Ab Rousseau) à 19h, Topo, repas. 9 rue Jean-Jacques 
Rousseau - Montpellier. - Abbé Quigley.

 Soutien pour l’école St Dominique Savio : quête et 
vente de gâteaux le dimanche 19.
 Conférence de M. Jean-Jaques Doucet : mercredi 
22 mars à 20h30 (voir p. 8).

 Samedi de travaux :  le 25 dès 9h.
 Chemin de Croix durant le carême : vendredis 10, 
17, 24 et 31 mars, à 18h.

 1er vendredi - 3 mars : Messe à 18h30 et salut.
 1er samedi - 4 mars : Messe à 8h suivie du ¼ h de 
méditation.
 1er dimanche : Quête pour les prêtres (frais de 
route).

 Catéchisme des enfants au Prieuré : samedis 11 et 

25. Pour les horaires : voir l’abbé Quigley.

 Responsable du service liturgique - Grégoire 
Baudry (06 63 28 21 03).
 Catéchisme des adultes : chaque vendredi de 19h15 
à 20h. Abbés Scarcella / Quigley.

 Soutien pour l’école Notre-Dame du Mont-Carmel : 
quête le dimanche 19.

 Cercle St-Raphaël : voir l’abbé Scarcella

 Chemin de Croix durant le carême : vendredis 3, 
10, 17, 24 et 31 mars, à 18h.

PRIEURÉ DU CHRIST-ROI
(66) PERPIGNAN

ÉGLISE NOTRE-DAME DE GRÂCE
(11) NARBONNE

- mars - ✏  À vos agendas  ✍

 Pèlerinage du Doyenné : sam. 18 mars : ND de 
Marceille (11) - voir p. 8.
 Premières Communions : dimanche 28 mai

 Communions solennelles : dimanche 11 juin

 3, 4, 5 juin 2017 : Pèlerinage de la Pentecôte, de 
Chartres à Paris : « Mon Coeur immaculé sera ton refuge » 
(13 mai 1917)
 19 & 20 août 2017 : Pèlerinage de la Fraternité à 
FATIMA (1917 - 2017).

... QUELQUES DATES À RETENIR ...

PRIEURÉ SAINT-FRANÇOIS DE SALES
(34) FABRÈGUES - BOIRARGUES (Lattes)

Prieuré Saint-François de Sales
1 rue Neuve-des-Horts
34690 - Fabrègues

Prieuré du Christ-Roi
113 avenue Joffre
66000 - Perpignan

Chapelle Notre-Dame de la Médaille 
Miraculeuse
Rue de la Chapelle
Boirargues
34970 - Lattes

Église Notre-Dame de Grâce
Rue de Belfort
11100 - Narbonne

Château de Cabanous
12100 - Saint Georges de Luzençon 

Chapelle Sainte-Emilie de Rodat
40 Place des Fontaines
Capelle
12850 - Onet-le-Château (Rodez)

ADRESSES DES PRIEURÉS
ET DES CHAPELLES
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Messes dans les prieurés & chapelles

MARS

2017

BOIRARGUES

Médaille
Miraculeuse

FABRÈGUES

Notre-Dame
de Fatima

RODEZ

Sainte Emilie
de Rodat

MILLAU

Cabanous

NARBONNE

Église Notre-Dame
de Grâce

PERPIGNAN

Christ-Roi

Dimanche 26/02

Quinquagésime

8h30 :
Ab Frament

10h30 :
Ab Frament

10h30 : Ab DR 17h : Ab DR 9h : Ab BdC 10h30 : Ab GS

Mercredi 1er mars
Cendres 8h : Ab DR 18h30 : Ab DQ 18h30 : Ab BdC 18h30 : Ab GS

Vendredi 3
1er vendredi 8h : Ab DQ 19h : Ab GS 18h30 : Ab BdC 18h30 : Ab DR

Samedi 4
1er samedi

8h : Ab GS 19h : Ab DQ 9h : Ab BdC 8h : Ab DR

Dimanche 5
1° du Carême

8h30 : Ab DQ 10h30 : Ab GS -- -- 9h : Ab BdC 10h30 : Ab DR

Jeudi 9 18h30 8h30 & 18h30

Vendredi 10 18h30 : Ab DQ 18h30 : Ab DR 18h30 : Ab GS

Samedi 11 8h : Ab BdC 18h30 : Ab DR 8h : Ab GS

Dimanche 12

2ème du Carême
8h30 : Ab DR 10h30 : Ab DR -- 17h : Ab GS

9h : Ab BdC
+ Adoration

(cf. p. 9)

10h30 : Ab DQ

Jeudi 16 18h30 8h30 & 18h30

Vendredi 17 18h30 : Ab DQ 18h30 : Ab BdC 18h30 : Ab GS

Samedi 18 8h : Ab DR 18h30 : Ab BdC 8h : Ab GS

Dimanche 19
3ème du Carême 8h30 : Ab DR

10h30 :
Ab Bouchacourt -- -- 9h : Ab BdC 10h30 : Ab GS

Lundi 20
Saint Joseph

18h30 :
Ab Bouchacourt

18h30 : Ab BdC 8h : Ab GS

Jeudi 23 8h30 & 18h30

Vendredi 24 18h30 : ab BdC 18h30 : Ab DR 18h30 : Ab GS

Samedi 25
Annonciation

8h : Ab BdC 18h30 : Ab DR 8h : Ab GS

Dimanche 26
4ème du Carême

8h30 : Ab DR 10h30 : Ab DR 10h30 : Ab BdC 17h : Ab BdC 9h : Ab DQ 10h30 : Ab GS

✏ Légende :  Ab DR = Ab Dominique Rousseau ; Ab BdC = Ab François Brunet de Courssou ;
  Ab DQ = Ab Denis Quigley ; Ab GS = Ab Guillaume Scarcella.

✏ Les confessions ont habituellement lieu ½ heure avant les messes et durant les messes dominicales à Boirargues
et Fabrègues (sauf indication contraire).

✏ Boirargues : Chapelet, chaque mercredi à 15h.

✏ Chaque jeudi, à Fabrègues & Perpignan, de 19h15 à 
20h25 : adoration du St Sacrement. Complies à 20h.

✏ Perpignan :
- chaque jeudi à 15h45, chapelet des mamans (pour les 
vocations) ;
- chaque samedi, permanence de 9h à 12h (sauf indication 
contraire).

Coordonnées téléphoniques

Prieuré St-François de Sales - Fabrègues :

Tel : 09 81 28 28 05
Fax : 09 82 62 02 20

@ : fabregues-34@bbox.fr

Abbé Rousseau  :  06 71 15 61 91•	
Abbé Brunet de Courssou  : 06 50 62 99 55•	
Abbé Quigley    :  06 95 56 89 86•	
Abbé Scarcella    :  07 83 89 46 00•	
Frère Pascal            :  06 40 14 49 57•	

Quarante Heures - Fabrègues
Une Heure sainte :

Lundi 27/02, de 17h30 à 18h25
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